
Je	 commencerai	 par	 la	 situation	 nationale,	 j’ai	 essayé	 de	 faire	 court	 afin	 de	 permettre	 la	 parole	 au	 plus	
grand	nombre.	Je	me	félicite	de	cette	assemblée	générale,	la	1ére	depuis	14/15	ans		

Macron	poursuit	et	complète	l’œuvre	de	Sarko,	Hollande.	Les	attaques	tombent	en	masse,	sans	discontinuer.	
Par	sur	les	«	gens	»	comme	dirait	Mélenchon,	mais	contre	nous	la	classe	ouvrière.	

La	guerre	contre	notre	«	classe	»	est	portée	à	son	paroxysme	;	

Taxes	diverses,	augmentation	des	charges,	essences,	attaque	sur	 la	sécu,	privatisations,	augmentation	de	 la	
CSG,	notamment	sur	les	retraites	etc.	

Et	en	même	temps,	il	supprime		l’ISF,	arrose	de	cadeaux	et	d’«	exonération	diverses	»	ses	amis	les	capitalistes,	
dans	la	continuité	de	son	complice	Hollande.	

Le	CICE,	des	milliards	de	cadeaux	aux	patrons.	

La	Droite	et	l’extrême	droite	ont	du	mal	à	masquer	leur	accord	avec	la	politique	de	Macron,	elles	attendent	
pour	utiliser	dangereusement	les	questions	comme	l’immigration.		

La	 gauche	 issue	 de	 Jospin	 hollande	 à	 besoin	 de	 temps	 pour	 se	 refaire	 une	 virginité	 sur	 le	 mode	 Sociale	
démocratie	ou	populiste	avec	de	nouvelles	têtes.	

EELV	et	leur	copain	Cohn	Bendit,	fidèles	à	eux	même	continuent	à	encenser	l’Europe.	Leur	autre	copains	Hulot	
dans	son	rôle,	privatise	les	barrages	hydrauliques.	

La	 seule,	 vraie	 opposition,	 apparaissant	 comme	 tel,	 est	 dans	 les	 luttes	 et	 leurs	 convergences	 avec	 des	
revendications	claires	et	de	haut	niveau.	

Des	 luttes	partout	 s’organisent,	 tous	nous	espérons	 leur	 convergence,	 particulièrement	maintenant	 avec	 la	
locomotive	cheminote.	

La	force	de	cette	locomotive	et	le	soutien	des	usagers	peuvent	permettre	de	renverser	les	calculs	du	pouvoir.	

Ne	 laissons	pas	faire	cette	attaque	frontale	contre	 les	cheminots	qui	vise	à	faire	passer	 la	concurrence	et	 la	
privatisation.	

Stoppons	 la	 machine	 à	 broyer	 les	 services	 publics	 et	 les	 droits	 sociaux,	 sous	 couverts	 de	 directives	 et	
réglementation	européennes.	

Des	camarades	vont	vous	distribuer	une	tribune		en	direction	de	la	direction	nationale	du	PCF,	demandant	
d’engager	au	plus	vite	une	campagne	nationale	avec	Pétition pour l’avenir du service public nationalisé 
SNCF 

 Monopole, établissement public et statut  
contre 
concurrence, sociétés anonymes et casse sociale 

	Pierre	nous	t’en	remettons	un	exemplaire,	et	nous	attendons	ta	réponse.	

Car	Oui,	il	est	temps	de	faire	le	clair	sur	nos	propositions,	notre	parti	qui	s’est	temps	battu	contre	Maastricht		
ne	peut	se	renier.	



La	soumission	de	la	direction	du	PCF	à	l’idéologie	de	l’UE	touche	à	l’absurde	quand	elle	propose	de	créer	un	
«	fonds	de	financement	européen	des	services	publics	alimenté	par	le	Quantitative	Ealing	de	la	BCE	».		

On	 va	 gentiment	 s’adresser	 à	 l’organe	 le	 plus	 antidémocratique,	 le	 plus	 éloigné	 des	 interventions	
démocratiques	 nationales,	 pour	 réorienter	 des	 artifices	 financiers	 créés	 pour	 alimenter	 la	 spéculation	
boursière	et	immobilière.		

Demander	aux	capitalistes	de	la	BCE	de	faire	du	social	avec	 leur	«	Quantitative	Ealing	»	?	Ce	serait	vraiment	
aberrant	pour	des	dirigeants	communistes…	

Ajoutons	 que,	 face	 à	 l’UE	 du	 capital,	 sur	 des	 sujets	 comme	 les	 services	 publics	 et	 les	 droits	 sociaux,	 les	
nationalistes	et	 l’extrême-droite	sont	 incapables	de	détourner	 la	colère	des	travailleurs,	étant	 incapables	de	
masquer	leur	haine	de	classe	et	leur	rejet	des	syndicats	ouvriers.		

Quittons	le	carcan	de	la	gauche	européenne	où	nous	sommes	avec	les	pires	sociaux	traites	et	reprenons	nos	
positions.	

La	pétition	pour	l’avenir	de	la	sncf	est	à	votre	disposition,	je	vous	invite	à	la	signer	comme	l’ont	fait	près	de	
120	cheminots	et	dirigeants	syndicalistes	à	Tergnier,	plus	de	800	personnes	en	ligne	sur	internet	en	une	seule	
journée,	et	comme	dans	plusieurs	sections	et	départements,	dans	les	gares	et	sur	les	marchés.	

Concernant	le	congrès,	celui-ci	doit	être	complètement	connecté	aux	luttes	et	à	ses	revendications,	la	bataille	
pour	l’avenir	de	la	SNCF	doit	y	être	au	centre	de	nos	préoccupations.	

Au	dela,	nous	faisons	parti	de	ceux	qui	demande	enfin	un	bilan	réel	sur	les	causes,	et	les	responsabilités,	dans	
le	processus	de	disparition	du	PCF	aux	membres	de	la	direction	nationale	et	à	son	1er	secrétaire. 

	Car	 ,	oui,	 	Depuis	Robert	Hue,	 la	même	ligne	de	«	mutation	»,	 la	même	compromission	dans	 les	alliances	
électorales,	un	Parti	communiste	au	plus	pas	aussi	bien	avec	les	désastres	électoraux,		que	dans	ses	effectifs	
mais	surtout	dans	ses	positions	en	terme	de	contenu	

Nous	 faisons	 parti	 aussi	 de	 ceux	 qui	 ont	 refusé	 la	 dilution	 du	 Parti	 dans	 la	 candidature	 du	 socialiste	
Maastrichtien		Mélenchon.	Nous	ne	nous	sommes	pas	trompé	et	nous	voyons	le	résultat	aujourd’hui.		

	

Le	déni,	 l’absence	d’autocritique,	 la	 volonté	d’imposer	 la	poursuite	de	 la	même	 stratégie,	 envers	 et	 contre	
tout,	sont	ce	qui	ressort	de	la	volonté	de	la	direction	du	Parti.	

Deux	ou	trois	formules	identitaires	sont	mise	discussion,	mais	seulement	pour,	communistes,	nous	occuper	et	
nous	rassurer.	Il	est	question,	enfin,	de	classe	mais	sous	la	formule	antimarxiste	de	«	classe	populaire	».		

Une	fois	de	plus,	nous	allons	sauver	le	nom	du	Parti,	symboliquement,	pour	que	la	ligne	et	la	stratégie	de	la	
direction	continuent	à	le	vider	de	son	sens	et	à	le	diluer	publiquement,	dans	des	tentatives	de	recomposition	à	
«	gauche	».		

Après	le	«	Front	de	gauche	»,	les	«	Communs	»	et	ensuite	?	

Il	y	a	25	ans,	Robert	Hue	commençait	à	faire	appel	aux	instituts	de	sondage	bourgeois	pour	valider	la	stratégie	
de	«	transformation	».	Avec	le	questionnaire,	nous	sommes	passés	à	l’étape	d’après,	semble-t-il.	La	direction	
du	Parti	recourt	au	logiciel	de	la	multinationale	américaine	du	marketing	électoral	Nationbuilder,	dont	Trump	
aux	Etats-Unis,	Juppé,	Fillon	ou	Mélenchon	sont	des	clients	«	addicts	».	



La	gravité	de	la	situation	du	Parti	exige	un	vrai	congrès,	non	un	congrès	bâclé	comme	les	36	et	37èmes. 

Dans	 l’Aisne,	ce	congrès	doit	se	 faire	avec	tous	 les	communistes	et	ancré	dans	 les	 luttes.	Les	camarades	en	
désaccord	 avec	 la	 ligne	de	 la	 direction	nationale	 doivent	 pouvoir	 s’exprimer	 et	 y	 prendre	 toute	 leur	 place.	
Toutes	 les	 sections	 doivent	 y	 être	 représentée	 aussi	 bien	 dans	 sa	 préparation	 que	 dans	 son	 organisation	
concrète.	 

Nous	demandons	aussi,	un	droit	d’expression	dans	Communiste	02	pour	toute	LES	SECTIONS. 

	Nous	demandons	que	tous	les	communistes	aient	TOUS	les	comptes-rendus	des	comités	fédéraux. 

Nous	 demandons	 que	 la	 commission	 financière	 statutaire	 non	 réunie	 depuis	 plusieurs	 années	 se	 réunisse	
comme	le	prévoit	les	statuts	avec	l’ensemble	des	sections. 

Nous	désapprouvons,	 l’auto	proclamation	par	quelques	uns	d’un	nouveau	dirigeant	de	 la	Fédération	depuis	
plusieurs	mois.	 

Des	camarades	d’ailleurs	se	posent	beaucoup	de	question,	qui	est	le	nouveau	Fédéral	?	légitime,	NON,	comme	
question	? 

	Je	citerai	l’un	d’entre	eux	!	 

«	C’est	bizarre,	On	ne	le	connait	pas,	on	sait	juste	qu’il	a	été	candidat	pour	EELV	dans	le	Sud,	puis	candidat	au	
PCF	et	il	devient	le	1er	responsable	de	la	Fédération	»		et	personne	ne	nous	demande	notre	avis	? 

Nous	 souhaitons	aussi,	 qu’enfin,	nous	 retrouvions	 la	 sérénité	dans	 cette	 fédération,	 l’unité	dans	 l’action	et	
bien	sur	le	débat	démocratique	permettant	l’expression	de	tous	les	communistes.	 

Suite	à	la	démission	de	la	trésorière	puis	en	Juin	2017	du	secrétaire	Départemental	et	de	plusieurs	membres	
de	l’exécutif,	en	septembre	et	octobre,	nous	avons	rencontré,	Aurélien	Gall,	Jean	François	Garcia	et	Sébastien	
Lange.	Ils	nous	ont	fait	part	de	la	situation	grave	dans	la	fédération	qu’a	laissé	Benoit	Roger	. 

Nous	 leur	 avons	 fait	 la	 proposition	 de	 travailler	 ensemble,	 dans	 l’unité	 et	 le	 respect	 des	 statuts	 pour	 la	
reconstruction	du	PCF	dans	l’Aisne,		6	mois	après,	nous	n’avons	reçu	à	ce	jour	aucune	réponse.	Nous	réitérons	
notre	proposition. 

Nous	 maintenons,	 suite	 à	 nos	 diverses	 demandes,	 l’organisation	 d’un	 congrès	 démocratique	 afin	 que	 les	
communistes	décident	de	leurs	dirigeants.	 

Nous	devons	pouvoir	débattre	et	nous	prononcer	sur	les	questions	stratégiques	de	fond	et	les	plus	
immédiates	:	réorientation	de	l’UE	ou	rupture	avec	l’UE,	combinaisons	avec	des	organisations	de	«	gauche	»	
ou	rassemblement	à	partir	des	luttes,	modulation	des	aides	aux	entreprises	ou	rupture	avec	la	politique	au	

service	du	capital	etc.	

	C’est	aux	communistes,	d’engager	eux-mêmes	le	processus	de	reconstruction	du	Parti	de	classe	en	donnant	
la	priorité	au	rassemblement	dans	les	luttes,	 

Nous	faisons	parti	de	ceux	là,	agissons	ensemble.	 

Parti	de	la	classe	ouvrière,	parti	des	fusillés,	parti	révolutionnaire	!		

Vive le Parti Communiste français



	


